
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Epiphanie  A -                       Evangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 2, 13-15.19-23     

Après le départ des mages, voici que l’ange du Seigneur apparaît en songe à Joseph et lui dit : « Lève-toi ; prends 

l’enfant et sa mère, et fuis en Égypte. Reste là-bas jusqu’à ce que je t’avertisse, car Hérode va rechercher 

l’enfant pour le faire périr. » 

Joseph se leva; dans la nuit, il prit l’enfant et sa mère, et se retira en Égypte, où il resta jusqu’à la mort d’Hérode, 

pour que soit accomplie la parole du Seigneur prononcée par le prophète : D’Égypte, j’ai appelé mon fils. 

Après la mort d’Hérode, voici que l’ange du Seigneur apparaît en songe à Joseph en Égypte et lui dit : « Lève-toi ; 

prends l’enfant et sa mère, et pars pour le pays d’Israël, car ils sont morts, ceux qui en voulaient à la vie de 

l’enfant. » 

Joseph se leva, prit l’enfant et sa mère, et il entra dans le pays d’Israël. Mais, apprenant qu’Arkélaüs régnait sur 

la Judée à la place de son père Hérode, il eut peur de s’y rendre. 

Averti en songe, il se retira dans la région de Galilée et vint habiter dans une ville appelée Nazareth, pour que 

soit accomplie la parole dite par les prophètes : Il sera appelé Nazaréen.  – Acclamons la Parole de Dieu. 

 Prière pour le nouvel an :  

Bénis, Seigneur, cette nouvelle année, tous ces jours 

devant nous qui vont passer comme un éclair. 

Apprends-nous à les purifier de toute vanité et de toute 

impatience pour qu’ils soient remplis tout entiers de ta 

plénitude. 

Bénis ceux qui s’efforcent, au milieu des guerres et des 

violences, de bâtir un monde plus fraternel. 

Bénis tous les peuples de la terre afin qu’ils soient dans la 

paix. 

Bénis ton Eglise Seigneur. Rassemble-la dans l’unité. 

Bénis, Seigneur, oh oui, bénis tous ceux que j’aime, tous 

ceux que je rencontrerai cette année. 

Bénis, Seigneur, toutes mes démarches. 

Imprègne de prière toute ma vie. 

Mon Dieu, qu’une étincelle de ta charité et de ta 

miséricorde éclate en nos ténèbres et que l’aube de la 

paix se lève sur cette année.  

Au VIIème siècle, on donne un nom 

aux mages : Gaspard, Melchior et 

Balthazar. 

Au XVème siècle, on imaginera que 

l’un était blanc, un autre jaune et un 

autre noir. 

Et aujourd’hui ils nous arrivent avec la 

bonne odeur de galettes. 

Que retenir de tout cela ? 

Les cadeaux des mages : 

 l’or parce que Jésus est 

roi.  

L’encens parce que Jésus 

était Dieu.  

La myrrhe, parce que Jésus 

vient donner sa vie. 

C’est une étoile qui va conduire les mages 

jusqu’à Bethléem.  

Bien sûr, au moment où ils approchent de 

Jérusalem, leur étoile pâlit, comme si la 

lumière de la Révélation faite à Israël 

depuis des siècles, écrasait de sa lumière 

toute autre lumière.  

Pour trouver celui qu’ils cherchent, leur 

étoile ne suffit pas. Les mages ont besoin 

du peuple Juif et de ses Ecritures. 


